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Vos enfants font-ils des difficultes pour manger?

II so pout biou quo, saus lo vouloir,
c'cst vous-meme qui lour avez donnö cettc
mauvaise habitude. Et pourquoi? Peut-
ötre :

1. Vous inquiötcz-vous sans cesso do

cc qu'ils luaugont et s'ils maugont suffi-
saminent?

Possible aussi qu'it chaquc ropas vous
faites de l'cnfant Pactcur principal d'un

petit drame it propos de sa nourriture...
Or, tout enfant aime en general etrc lc

centre de Pattention.

2. Parle/,-vous de Iui, de la maniöre
dont il mauge, etc., it d'autrcs personnes
en sa presence? Si oui, Penfant se sentira

important et fera son possible pour con-
tinner il l'etre.

3. Continucz-vous it Uli donner it manger
vous-memc quand il a attcint I'Age oil il
pourrait trbs bien lc faire tout seid, et
cela parce que cola vous ennuic de Uli

apprendre? II vaut micux lc laisser salir
un pen, renverser son assietto ou laisser
tomber sa confiture, plutöt que dc le laisser

trop dbpendre do vous et devenir capri-
cieux.

4. Y a-t-il quelqiPun dans la famille

qui fait constainment des difficultes et

des remarques it propos de la nourriture?
Dans ce cas il y a bien des chances pour
que Penfant se plaise il Pimiter.

*
* *

II se peut quo votre maniöre de nourrir
Penfant soit mauvaise.

1. n faut ii Penfant line alimentation
trös simple, nourrissantc et facilcmcnt
digestible.

2. Lui laissez-vous go fiter tout ce quo
les grandes personnes re^oivent? Un
enfant qu'on habitue au vin, it Palcool, au

cafd, il des mets fortement dpicös ou qui
mange trop de sucreries, perd son appdtit
normal.

3. Servcz-vous la nourriture d'une
maniöre appötissante et ne la prösentez-vous

pas en trop grandes quantitös? Les enfants

se dögoutent facilcment des mets qui out
mauvais aspect, et sont aussi parfois dö-

couragös cn presence ile trop grosses
portions.

4. L'cnfant rejoit-il ses repas it des

heures röguliöres? Un enfant ne doit pas
rester longtemps sans manger, mais s'il
prend encore (pielque chose entre ses repas
döjit frdquents, il s'abhnera l'estomac.

*
* *

Le manque d'appetit peut etre un signe

que le systöme nerveux dc Pcnfant ne
travaille pas sainement.

Est-il irritable, dort-il mal, a-t-il des

crises de peur sans motifs?
Peut-ötre la nourriture y est-cllc pour

quelque chose. Mieux vaut diminuer la

quantite des repas du soir, mais d'autro
part il s'agit peut-etre simplement de mau-
vaises habitudes qui doivent etre immö-
diatement corrigöes.

*
* *
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Peut-litre ne vous rendez-vous pas
compte que les Amotions ont une grande
influence sur l'appdtit et aussi sur l'assi-
milation de la nourriture.

1. Si un enfant est anxieux, en colfere,

ou encore s'il est triste, il ne mangera
pas bien et digürera mal. A ce moment,
et s'il refuse de manger, n'insistez pas,
et surtout ne le forcez pas brutalement.
Tachez tout d'abord de dissiper son Emotion,

car il n'y a pas de meilleur aperitif
que la bonne humeur.

2. Y a-t-il chaque fois des scenes
penibles quaud l'enfant doit se nourrir? Cela
cr£e des Amotions qui peuvent lui oter
toute envie do manger. Si ces scfenes se

röpfetent röguliferement, elles peuvent con-
tribuer ä abimer son systfemc digestif pour
toujours. II fallt done 6viter la repetition
de ces discussions dösagrüables.

3. Eavorisez-vous peut-Otre l'apparition
de sentiments de jalousie chez vos enfants,
en accordant it l'un ce que vous refusez

aux autres? A moins de raisons valables

— par exemple sur ordre mddical — tous

vos enfants doivent rec.evoir la m6me

nourriture. S'il y a des exceptions ä faire,
il y a lieu de faire comprcndre les raisons

qui les ont dict^es. L'enfant a le sens de

la justice tres ddveloppd, et il faut lui
donner parfois de claires explications.

4. Laissez-vous deviner ä l'enfant que
vous n'etes pas certain qu'il mangera les

mets que vous lui prdsentez? Bien vite
il se rendra compte que vous vous attendez
ä ce qu'il refuse de manger. Cela ne doit

pas etre le cas, et un enfant doit manger
— et sans discussion possible — tout ce

que vous döcidez raisonnablement de lui
donner.

5. Vous effrayez-vous si l'enfant ne

mange rien it un repas"? Et s'il refuse ce

qu'ori lui presente, lui donnez-^vous un autre
mets? L'enfant voit bien vite ä votre
attitude si vous avez peur et s'il peut s'en-

teter pour obtenir autre chose. Vous pouvez
tranquillement le privcr d'un repas ä l'oc-
casion, sans que cela lui fasse aueun mal.

Si l'enfant sait que vous resterez le maitre,
il apprendra bientot it manger de tout.

La tuberculose ne doit plus menacer l'enfant.

II n'est pas encore possible de guörir
surement la tuberculose, mais on ne peut
plus maintenant douter qu'une mdthode
de vaccination existe, qui permet de pr£-
munir l'organisme des tout jeunes enfants

contre cette maladie terriblement meur-
trifere dans toutes les parties du monde.

Cette methode consiste ä imprögner,
dfes les premiers jours qui suivent la
naissance, les organes lymphatiques du
nourrisson avec une culture d'un bacille
attßnud et vivant, comme les vaccins de

Pasteur. On a donnt: ä ce bacille le nom
de BCG (Bacille Calmette-Guürin). Les
bacilles-vaccins qui pdnfetrent ainsi dans

la circulation d&erminent la formation de

substances defensives protectrices contre
les infections accidentelles virulentes aux-

quelles sont plus spdcialement et plus

gravement exposes les enfants nes de

mferes tuberculeuses ou dlevds dans un

foyer familial oil se tronve un tuberculeux.

Le mode d'emploi du vaccin BCG est

des plus simples:
On fait ingürer au nouveau-nd les cin-

quifeme, scpti&me et neuvifeme jours par
exemple, aprfes sa venue au monde, soit

ä 48 heures d'intervalle, trois doses,

cliacunc de 1 centigramme de bacilles-

vaccins dans une petite cuiller avec quel-
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